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Les tendances nationales 
 
Les données 2017 publiées par le Service statistique ministériel de la sécurité intérieure le 25 janvier 
dernier font apparaître deux tendances principales au niveau national : 
 

� une baisse des vols avec violence mais une augmentation du nombre de cambriolages 
  
� une augmentation des violences sexuelles 

 
Une plateforme de signalement en ligne pour les victimes de violences, harcèlement et discriminations 
sera prochainement mise en ligne afin de leur permettre d’être orientées et accompagnées dans leurs 
démarches. 
 
 
  

Les chiffres clés dans la Nièvre 
 

 Nièvre  

 

Atteintes aux Biens  

 

 

+5,7% 

 

Atteintes Volontaires à 
l’intégrité physique  

 

 

+12,9% 

 

 

Escroqueries et Infractions 
économiques et financières 

 

 

+10,9% 

 

(Faits commis et enregistrés dans la Nièvre) 
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Les chiffres par indicateur  
 

Les homicides  

Cet indicateur regroupe les règlements de comptes entre malfaiteurs, les homicides liés aux vols, les 
homicides pour autres motifs, les coups et blessures volontaires suivis de mort. 

La Nièvre est épargnée par ce type de crimes, alors qu’en France en 2017, 825 homicides ont été 
commis (+2%) (hors victimes d’attentats). 

 

Les coups et blessures volontaires (sur personnes d e 15 ans ou +)  

Au niveau national, le nombre de victimes de coups et blessures volontaires (sur personnes de 15 ans 
ou +) enregistre une quatrième année de hausse en 2017. 

Cette tendance se confirme dans la Nièvre, comme dans la plupart des départements métropolitains,  
avec 528 faits commis contre 484 en 2016. Les violences intrafamiliales représentent 43% des coups et 
blessures volontaires. La proportion de femmes parmi les victimes est importante (78%). 

 

Les vols avec armes  

En France, en 2017, 8 500 vols commis ou tentés d’être commis avec l’usage d’une arme ont été 
enregistrés par les forces de police et de gendarmerie. Ce chiffre est en baisse (-3%). 

Dans la Nièvre, le passage de 7 faits en 2016 à 18 faits en 2017 engendre une hausse importante de cet 
indicateur. La majorité des faits sont commis avec des armes blanches.  

 

Les vols violents sans arme  

Les vols violents sans armes regroupent les vols commis avec un recours de l’auteur à des violences 
physiques, des menaces ou à la force pour arracher de la victime l’objet volé (téléphone portable, bijou, 
sac à main). 

En France, les vols violents sans arme baissent pour la quatrième année consécutive (-5%). Pour ce 
type de vol, les hommes et les femmes sont touchés dans les mêmes proportions (45% pour les 
femmes). 

Dans la Nièvre, le nombre de vols violents sans arme reste quasi stable (60 contre 62 en 2016). 

 

Les vols sans violence contre les personnes  

Cet indicateur regroupe les vols (ou les tentatives de vols) dont les victimes sont des particuliers ; qui 
n’ont été assortis d’aucune violence, et qui ne sont ni des cambriolages, ni des vols liés aux véhicules à 
moteur. D’une manière générale, un seul tiers de ces vols font l’objet d’un dépôt de plainte. 

En 2017, le nombre de victimes de vols sans violence, enregistré par les forces de sécurité sur le 
territoire national a très légèrement augmenté pour approcher 710 000. 

En ce qui concerne notre département, 1170 vols ont été commis en 2017 contre 1138 en 2016. 
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Les cambriolages et tentatives de cambriolages de l ogements  

Les données concernent les cambriolages de résidences principales et de résidences secondaires. 

Avec une hausse de 2% en 2017, le niveau des cambriolages en France, proche de 249 000, reste très 
légèrement inférieur au point haut atteint en 2013.  

Alors que la Bourgogne-Franche-Comté est une des régions les moins impactées par les cambriolages 
en 2017, la Nièvre a particulièrement été touchée avec une hausse de 40,1% (874 faits en 2017 contre 
624 en 2016). 

 

Les vols de véhicules (automobiles et deux-roues mo torisés), les vols d’accessoires et les vols 
dans les véhicules  

En France, le nombre de vols de véhicules a diminué en 2017 plus sensiblement (-6%) que les six 
années précédentes (moins de 154 000 véhicules volés). Les deux tiers affectent des automobiles. 

Les vols dans les véhicules (vols « à la roulotte ») sont stables (263 000) mais on note que le nombre de 
véhicules concernés est largement supérieur au nombre de véhicules volés. Par contre, le nombre de 
vols d’accessoires sur véhicules continue de baisser (-5%). 

Dans la Nièvre, la baisse des vols de véhicules est significative en 2017 : -15,1% (366 vols contre 431 
en 2016). Les vols à l’intérieur des véhicules sont également en baisse (292 faits en 2017 contre 307 en 
2016), tandis que les vols d’accessoires sur véhicules ont légèrement augmenté (326 faits en 2017 
contre 303 en 2016). 

 

Les viols et les agressions sexuelles  

Cet indicateur présente les chiffres relatifs aux viols, tentatives de viols et agressions sexuelles (y 
compris harcèlement sexuel) enregistrés par la police et la gendarmerie, avec la précaution posée que 
ces données ne traduisent qu’une faible part du phénomène réel, étant donnés les faibles taux de 
signalement par les victimes ou les témoins. 

Les viols et les autres agressions sexuelles portés à la connaissance des forces de l’ordre en France 
sont en nette hausse en 2017 (+12% et +10% respectivement). 16 400 personnes ont été enregistrées 
comme victimes de viols dont 87% de femmes. Pour 31% des victimes, l’auteur ou les auteurs 
appartiennent à leur cellule familiale. Les viols conjugaux touchent 17% des victimes femmes et 2% des 
hommes. 

Dans notre département, les violences sexuelles ont bondi de 64,1% en 2017 (128 faits contre 78 en 
2016). 
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Les destructions et dégradations volontaires  

Globalement en baisse depuis 2013 au niveau national, les chiffres concernant les actes de vandalisme 
à l’encontre des logements ou des voitures sont encore légèrement en baisse (-1%) en 2017. 

Les chiffres départementaux font apparaître une légère hausse (646 faits en 2017 contre 608 en 2016). 
Les destructions et dégradations de véhicules n’y représentent qu’une faible part (171 faits en 2017 
contre 159 en 2016). 

 

Les escroqueries et infractions assimilées  

Une escroquerie est une tromperie délictuelle consistant en l’obtention d’un bien ou la fourniture d’un 
service au moyen de l’usage d’un faux nom, d’une fausse qualité, de l’abus d’une qualité ou de 
manœuvres frauduleuses. 

Les chiffres nationaux montrent une hausse importante des escroqueries depuis 2012 (+5,6% en 
moyenne chaque année) notamment à cause de deux types d’infractions : les falsifications et usages de 
cartes de crédit et les abus de confiance. Dans un contexte de diminution de l’usage des chèques, les 
victimes de falsifications et usages de chèques volés sont cependant en hausse et représentent 9% des 
victimes en 2017. Les modes opératoires des escroqueries font ressortir une prise de contact par 
internet dans 38% des cas (réponse à une annonce ou annonce frauduleuse). 

Dans la Nièvre, la tendance est conforme au reste du territoire national et une hausse de 10,9% est 
constatée (1152 faits en 2017 contre 1039 en 2016). 

 

La sécurité routière  

- Bilan accidents 
Le bilan cumulé depuis le début de l’année 2017 permet de terminer l’année plus favorablement qu’en 
2016 avec une stabilisation du nombre d’accidents (205 en 2017 pour 207 en 2016), une légère hausse 
du nombre de blessés (246 en 2017 pour 240 en 2016) mais une baisse du nombre de blessés 
hospitalisés H+24 (108 en 2017 pour 112 en 2016) et une baisse du nombre de tués (23 en 2017 pour 
28 en 2016).  
L’année 2016 ayant été particulièrement meurtrière, le bilan global de l’année 2017 (bien qu’en légère 
amélioration) ne permet pas de revenir au même niveau d’accidentalité connu entre 2012 et 2015 où on 
enregistrait dans la Nièvre entre 12 et 17 tués et environ 180 accidents par an. A noter que sur les 3 
derniers mois glissants (novembre, décembre et janvier), on enregistre un seul tué (accident du 8 
novembre 2017). 
 
- Contrôles des forces de l'ordre 
Les dépistages d'alcoolémie réalisés, dont le nombre est légèrement supérieur à 2016, font apparaître 
une augmentation des contrôles positifs (+ 5% par rapport à 2016). 
Le nombre de dépistages de stupéfiants est en très forte augmentation (multiplié par 4) mais baisse d'un 
tiers en ce qui concerne les résultats positifs (- 35%). 
Les infractions liées à la vitesse (hors contrôles automatiques) et aux refus de priorités (feu rouge et 
stop) sont à la hausse. On note toutefois une légère baisse du nombre des franchissements de ligne. 
 
 



 
 
 

 7 7  
 

 

 

 
 

 



 
 
 

 8 8  
 

 

 

 
 

Les actions de prévention mises en place 
 dans la Nièvre 

 
La participation citoyenne  
 

La démarche participation citoyenne consiste à sensibiliser les habitants d'une commune ou 
d'un quartier et à les associer à la protection de leur environnement. 

Mis en place par la gendarmerie, ce dispositif encourage la population à adopter une attitude 
solidaire et vigilante ainsi qu'à informer les forces de l'ordre de tout fait particulier. 

 Les principaux objectifs de la démarche sont : 

• D’établir un lien régulier entre les habitants d'un quartier, les élus et les représentants de 
la force publique ; 

• D’accroître la réactivité des forces de sécurité contre la délinquance d'appropriation ; 
• De renforcer la tranquillité au cœur des foyers et générer des solidarités de voisinages. 

  
Dans la Nièvre, 15 conventions de participations citoyennes ont été mises en place par la 
gendarmerie. 
 

 
 

À noter : les conventions avec les communes de Challuy et de Dornes ont été signées fin 2017 
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Un partenariat avec les assureurs  
 
Afin de relayer des informations de prévention des cambriolages dans les zones rurales, un 
partenariat a été instauré entre les forces de l’ordre et les assureurs. Un flyer a été créé pour 
être distribué par les agents d’assurance auprès de leurs clients. 
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La Police de Sécurité du Quotidien (PSQ)  
 
Avec la Police de Sécurité du Quotidien, le Gouvernement s’est engagé dans une évolution des 
missions de la police et de la gendarmerie pour répondre à la première préoccupation  des 
français : la sécurité.   
 
Aujourd’hui, malgré l’engagement de nos forces de sécurités intérieures, certains de nos 
concitoyens sont en perte de confiance en la capacité de l’Etat à les protéger. Comme l’a 
souligné le Président de la République dans son discours du 18 octobre, l’insécurité ressentie 
par nos concitoyens provient autant de la menace terroriste que des infractions commises  au 
quotidien.  
 
La sécurité du quotidien, c’est lutter contre tout ce qui fait naître un sentiment d’insécurité chez 
nos concitoyens et qui leur donne l’image de l’impuissance publique : les cambriolages, les 
infractions routières, les implantations et campements illicites, les rodéos sauvages, les 
occupations des halls d’immeubles, les incivilités dans la rue et dans les transports, ou le 
harcèlement de rue pour les femmes.  
 
Pour répondre à cette ambition, cet impératif doit aujourd’hui être replacé au cœur de la mission 
confiée à la police et à la gendarmerie autours de trois fondamentaux : la satisfaction des 
besoins des usagers, leur protection et la résolution de leurs problèmes.  
Gérard COLLOMB, ministre d’Etat, ministre de l’Intérieur, a souhaité pour ce faire donner la 
parole à l’ensemble des  policiers et des gendarmes pour s’assurer que « l’évolution de leurs 
missions sur le terrain soit au plus proche de leurs besoins et de leurs attentes ». 
 
Une large concertation a donc été menée par le préfet de la Nièvre auprès d’une centaine de 
personnes issues des forces de l’ordre, de la société civile (membres des conseils citoyens, des 
habitants), du tissu associatif (associations d’aide aux victimes, associations de commerçants, 
associations caritatives), des bailleurs, des élus  et des polices municipales. 
 
Plusieurs constats ont été effectués : 

- nos concitoyens ont besoin d’être en contact physiquement avec les forces de l’ordre : 
patrouilles pédestres, temps d’échanges 

- nos concitoyens ont besoin d’être informés et guidés dans leurs démarches : pré-plainte 
en ligne, bons usages du 17, accueil des victimes 

- les forces de l’ordre doivent être renforcées en moyens et bénéficier de formations : 
priorisation des missions, moyens numériques, formation des jeunes fonctionnaires.  
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Suite aux remontées au Ministère de l’Intérieur des résultats des concertations réalisés dans 
tous les départements, 5 axes ont été définis pour élaborer une nouvelle stratégie de sécurité : 
 

1. une police et une gendarmerie aux ambitions retrouvées : création de 10 000 postes sur 
le quinquennat, des forces recentrées sur leur cœur de métier, un renforcement des 
pouvoirs des enquêteurs, un renforcement de l’effectivité de la sanction, une 
modernisation de l’enquête par la dématérialisation des procédures 

  
2. une police et une gendarmerie respectées : un Etat qui protège ses forces, des crédits 

alloués à l’immobilier et au financement d’équipements (voitures, gilets pare-balles..), 
une densification des modules de formation 

 
3. une police et une gendarmerie sur-mesure : une action renforcée dans des quartiers de 

reconquête républicaine, 20 départements mieux accompagnés, plus de latitude pour les 
responsables de terrain, toujours plus de contact avec la population, un meilleur accueil 
des victimes 

 
4. une police et une gendarmerie connectées : de nouveaux outils numériques (tablettes 

numériques Néo, caméras piétons), de nouveaux moyens pour lutter contre les 
cybermenaces, le développement de logiciels d’anticipation et d’analyse décisionnelle 
ainsi que de traitement d’images de vidéoprotection, la dématérialisation de services 
pour les usagers (pré-plaintes et plaintes, lancement de la « brigade numérique », 
ouverture d’une plateforme de signalement des faits de violences sexuelles et sexistes) 

 
5. une police et une gendarmerie partenariales : des patrouilles mixtes, des formations, 

fréquences radio, mise en place de conventions locales de coordination, médiation, une 
police partenariale avec les opérateurs de transports pour la sécurité des mobilités, une 
coopération renforcée par les élus, un lien police/population renforcé. 



 
 
 

 12 1  
 

 

 

 
 
 
L’action de proximité de la police nationale  
 
La direction départementale de la sécurité publique est présente au sein de différentes actions 
de prévention de la délinquance à Nevers : 
 

- le directeur départemental participe aux conseils citoyens des quartiers prioritaires de la 
ville  

 
- des agents encadrent des jeunes participants à l’action politique de la ville « Tous à 

vélo » 
 

- la direction départementale de la sécurité publique a mis en place une action de 
prévention en faveur de la lutte contre les cambriolages avec la présence sur le terrain 
d’un réserviste. 

 
 
 
 


